
'est merveilleux 
de vivre à ew 
York. Je suis née 
ici, j'ai grandi 
ici, et je ne pour­

rais jamais vivre ailleurs". 
Linda Sar ow· e l américaine 
de nationalité, palestini enne 
d'origine el new-yorkaise de 
cœ ur. ée à BrookJyn, ce lle 
mère de trois enfants di ri ge 
l'A sociation de Arabe amé-
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ricains de ew York. ce titre 
elle m ène la fronde contre le 
méthodes controversée de la 
poli ce new-yorkai e. Ce 26 
janvi r , sur les marche de la 
mairie, elle est la premiè re à 
s'a dres e r au journali te . 
Sow·ire énergique el voile co­
loré, Linda donne ensuite la 
parole à lou les orateurs ve­
nu pour ce lle confé1·ence de 
pre se convoquée à la hâte. 
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La raison de leur colère : la 
diiTu ion au ein de la police 
du film The Third Jihad (le 
Troisième Jihad). orli e n 
2008, ce documentaire aiTi!me 
que l' i lam radical a infùtré la 
socié té américaine pow· me­
ner la gue rre sainte de l'inté­
rieur. "Tel e ·tle progra(nme de 
la plupart des respon ables 
musulmans en Amérique : une 
stratégie pour infiltrer et domi-

neri'Amérique, entonne la 
voix-oiT. Tout le monde connaît 
le terrorisme. Ceci est la guerre 
que voLts ne connaisse::. pas". 

Réquisitoire féroce 
Pour appuyer sa Lhè e e l 

illu trer la menace, le fLlm dé­
cri t l'oppression des femmes 
des homose uels el de chré­
ti ens dan certains pa y 
arabes. Sur fond de musique 
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angoissante, il montre des 
voitures piégées, des dra­
peaux américains en feu, des 
diatribes contre l 'Amériqu 
ou encore le ruines fumantes 
du World Trade Center. 
Certe , dè les premières e­
conde , le ton e veut ra u­
ranl: "Ce film ne porte pas sur 
l'islam, mais sur la menace de 
l'islam radical. ur 1,3 mil­
liard de musulmans dans le 

monde, peu sont radicaux". 
Mais ensuite, le réquisitoire est 
féroce ... et à sens unique. "Ce 
film est scandaleu:r:, s'in urge 
Linda ar our. Toute personne 
rationnelle qui le verrait se di­
rail: Waouh 1 Comment la po­
li ce de ew York, la plus 
importante du pays, el préten­
dument la plus crédible, a pu y 
avoir accès ?". C'e tl à toute la 
question, elle ew York Police 

Departmenl (NYPD) peine à y 
apporter des réponses. 

L'aiTaire remonte à janvier 
2011. n journaliste de lïllage 
1 oice révè le a lor que The 
Tlzird Jihad a été montré à de 
policie 1· de ew York lor 
d'une formation antiten·o1·i le. 
A l't'poque, le porte-parole du 
1~YPD allirme que la vidéo n'a 
été diiTusée "qu'à quelques re­
prises" . Le Centre Brennan 
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pour la Ju li ce, un organisme 
pro-démocratie, en doute. En 
vertu de la loi s ur la liberté 
d'information, il demande donc 
la décla sifi ca tion des docu­
ments de la police. Le 24 jan­
vier, la érité écla te dans les 
colonne du ew York Times : 
le documents officiels prou­
vent que le film a été montré 
"en boucle" à au moin 1489 
officier - agents, Lieutenants el 
détecli\e - w· w1e période aJ­
lanl de troi moi à un an. 

The Moroccan Initiative 
Ce candale survient dan 

un c limat de vive te nsion 
en tre la commLmauté musul ­
mane el la police new-yorkai-
e. En e plembre d e rni e r , 

quelque jour avantle di 
ans elu Il septembre, l'agence 
A socialecl Pre s révèle en ef­
fel l'existence d' w1 vaste pro­
gramme de surveillance des 
mu ulmans de la ville, pour la 
plupart américain . u cour 
dune longue el minuti e use 
enquête, P s'est procw·é des 
milliers de documents , sou­
vent secre t . On apprend 
que de agent en civil ont es­
pionné les musulmans à la 
mosquée, au re taw-ant, chez 
le barbie1·, voire à le w- domi­
cile. Toujours selon l'agence, 
la première communauté vi­
sée éta it d'ailleur celle de 
laroca ins , forte d'en iron 

9000 membre . Ce program­
me de surve illance, baptisé 
The Moroccan Initiative, a 

LES 
so 
E ÉS DEPUIS 

LES ATTENTATS 
DE CASABLANCA. 
débuté après les allenlal 
de Casablanca en 2003. 

Pour sa défense, la police af­
firme qu'a u moin quatorze 
attaque liées à des islami tes 
l'adka ux ont é té empêchées 
depui 2001 , el qu'elle n'a fait 
que uivre de pi tes. AP ré­
plique que ces complots dé­
joués ne l'ont qu e rarement 
été grâce à l'e pionnage. Et 
que la po li ce a surveillé des 
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• 
gens qui n'étaient ni accusé , 
ni s us pect . "En Am érique, 
v ous n 'avez pas le droit de 
m ellre d es ge ns o us ur­
ve illan ce san s ra iso n va­
lable", s'emporte alors Rush 
IloiL, une élue démocrate du 

1ew Jersey. vec 33 autres 
membres du Congrès, elle a 
d ' aill e urs e nvoyé e n dé­
cembre une leLLre au minis­
Lè r·e d e la Ju s ti ce pour 
réclamer un e enqu ête. Une 
demande restée !eliTe morle 
jusqu'à présent. 

Enquête et démission 
Ce 26 janvier, elevant la mai­

ri e, les re prése ntants de la 
communauté mu ulmane sont 
donc en us cri er leur colère. 
" ous partageons les inquié­
tudes de lous les ew-yorkais 
pour la écurilé. Le terrorisme 
eslunjléau qu'ilfaul éliminer, 
mais on ne peul pa combattre 
le mal p ar le mal, cl éclue 
1 imam Talib bclur Rashid , 
pré iclent elu Con eil des diri­
geants mu sulmans de 1 ew 
York. Les ew-yorkais ne doi­
vent tolérer ni les "violations de 
nos libertés civiques, ni aucune 
surveillance organisée sur une 
base ethnique, religieuse ou po­
litique". A ses côtés, des élus el 
des représentant de autre 
reHgions comme la ré érende 
Chloe Breyer, pré idenle elu 
Centre interreHgieux de ew 
York. " ous sommes choqués 
de savoir que près de 1500 poli­
ciers ont été e:tposés à celle vi­
déo grossière et incendiaire à 

l M NDE 

LA POUCE ESPIONNE 
ES USUIL S 

AU RESTAURANT 
OU À LEUR 
DOMICILE. 
propos des musulmans de ce 
pays. Cette propagande mons­
trueuse n 'a pas sa place dan 
notre ville el notre pays mulli­
culturel", amrme-L-elle, a ant 
de réclamer une enquête indé-

1 
1 . pene ante pour a orr com-

ment ce 'ftlm a pu Low·ner en 
boucle devant des policiers. 

Les repré e nLa nL musul ­
man , eux, ont plu s loin el 

1 MUSULMANS EN COLÈRE 

, ,. ~ ,. , ,,.. 

~f,~s\uns 
oen1and . 

touai : 
RigtltS! 

exigent la démission du chef 
de la police, Ra Kell . Ce der­
nier esL d'autant plu critiqué 
qu'il apparaiL briè emenl clan 
The Third Jihad. Il n'y évoque 
pa la communauté musulma­
ne, mais la menace d'une al­
Laque chimique ou nucléaire 
sur ew York. Dans un pre­
mier Lemp , on porle-pa!'Ole 
avait ni é a parti cipation , 
avant de reco nnaître lïnale­
menL que Ray Kelly avait bien 
accordé un e inte rview a ux 
réaH aleurs du film. Depui , le 
patron du NYPD a pré enté es 
cxcu e , qualifiant le film de 
"provocateur'. Mais pour ses 
détraclew·s, sa impie partici­
pation est déjà une faute pro-

fe ionne ll e. "[(elly must "O, 
Kelly must go ([(elly doit par­
tit~", entonnen t le prote la­
laires. ne option e ·clue par 
l'intére é comme par le mai­
re de ew York, qui a au lori lé 
sur la poli ce. "Ray va devoir 
travailler dur pour regagner la 
conjïance de la communauté 
musulmane", a simpl ement 
concédé iichael Bloomberg. 

ne mis ion qui semble pour­
tant presque impossible. Pour 
preuve : en août dernier - soit 
avant ce deux sca ndal es -, 
52% de musulma n améri ­
ca ins 'estimaien t déjà harce­
lés par la police. • 

FRÉDÉRIC AUTRAN 
Correspondance à New York. 

couussEs. Qui se cache derrière 
The Third Jihàd? 
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e documentaire a été fi­
nancé par le Fonds Clarion, 
qui se présente comme 
une "organisation à but 

non lucratif qui produit des docu­
mentaires sur La menace de 1 'is­
lam radical". Le Fonds Clarion se 
dit" indépendant et apolitique", 
mais sa proximité avec les néo­
conservateurs ne fait pas de dou­
te. Son fondateur, Raphael Shore, 
est un réalisateur et' rabbin cana­
do-israélien, ancien cadre de Aish 

Ha Torah, une organisation juive 
pro-Israël. Le précédent docu­
mentaire du Fonds Clarion, intitu­
lé Obsession, la guerre de l'islam 
radical contre l'Occident, avait 
déjà défrayé la chronique en 
pleine caJl1)3gne présidentielle 
2008, en étant distribué gratuite­
ment à 28 millions d'exemplaires 
dans les Etats indécis des Etats­
Unis. Selon le New York Times, le 
Fonds Clarion serait financé par le 
milliardaire juif Sheldon Adelson, 

magnat des casinos de Las 
Vegas, figure du lobby pro-israé­
lien et parrain financier de Newt 
Gingrich, candidat républicain 
ultraconservateur, qui qualifiait 
récemment les Palestiniens de 
"peupleinvent~'. Enfin, le 
"consultant historique" de 
The Third Jihad est l'historien 
Bernard Lewis, spécialiste du 
monde musulman, fervent 
défenseur d'Israël et proche 
des néoconservateurs. • 
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